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QUATRE VUES DE GENEVE PEINTES PAR

ROBERT CARDELLE

Aug. Bouyier.

(Avec 2 pl. hors-texte.l

a Bibliotheque de Geneve possede quatre grandes vues de Geneve

attributes jusqu'ici aux freres Gardelle. Ges paysages font dans

l'ordonnance un peu severe de la Salle Ami Lullin une agreable
diversion de plein air, et meriteraient, pour plusieurs raisons, d'etre
mieux connus. Mais ils avaient subi, comme tant de tableaux
anciens, les atteintes de l'äge. Leur tonalite generale avait ete

assombrie par des repeints au bitume et d'autres reparations, plus ou moins

adroites, avaient modifie leur aspect original. Une restauration s'imposait. Au cours
des annees 1929 et 1930, M. Ed. Castres l'a executee avec liabilete et prudence. Ge

patient travail nous restitue l'ocuvre dans son etat primitif et nous donne l'occasion
d'en signaler ici l'interet.

Les vues de Geneve sont peintes ä l'huile sur quatre toiles oblongues de meme
format (146 X 60). Elles portent les numeros 162-165 du catalogue de la Salle Ami
Lullin 1 et sont entrees ä la Bibliotheque en 1743 grace ä la generosite du peintre
Jacques-Antoine Arlaud, avec plusieurs autres dons, ainsi qu'en font foi le Livre des

achats et presents2 de la Bibliotheque et le testament du donateur qui les mentionne
en ces termes: «Item quatre grands tableaux en largeur, avec leur bordure doree,
representant quatre vües differentes de la ville de Geneve; la disposition des objets
en a este faite sur les lieux, et tout l'ouvrage retouche et acheve par des peintres
paysagistes a Paris 3. » Les cadres qui les entourent sont encore ceux auxquels il

1 Liste des portraits conserves a la Bibliotheque, 1912, p. 11.
2 Livre des achats, presents p. 187. Reg. des Ass. des Directeurs p. 37 (10 juin 1743).
3 Inventaires apres deces, vol. A, n° 16, reproduit dans IIeyer, Documents inedits sur J. A.

Arlaud. (Mem. et doc. de la Soc. d'hist. et d'archeol. de Geneve, t. XV, 1865, p. 217-231.)
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est fait allusion ici. Trois des vues representent la ville et la campagne environnante
dans un rayon d'a peu pres deux kilometres; la quatrieme, peinte sur la colline,
montre les quartiers bas et le port. Nous les decrivons sommairement dans l'ordre
de leurs numeros.

162. Vue de Chatelaine. Tons roux d'automne. Au premier plan, personnages
divers, dont un chasseur, qui s'engage dans une vigne ä la suite d'un chien. Le ciel
est traite assez largement et charge de nuages noirs qui se dissipent de chaque cote
du tableau. Une allee d'arbres, au second plan, avait ete ajoutee posterieurement
pour masquer une cassure. Elle a fait place au boqueteau qui se trouvait sous ce

repeint; le chien et le chasseur, presque invisibles sous une couche de bitume craquelee,
ont reparu au cours du nettoyage.

163 (pi. I). Panorama de la ville vue du sud-ouest. Au premier plan, personnages

groupes sur une eminence, rochers, buissons; plus loin, 1'Arve, les champs de

la Jonction, Plainpalais avec les frondaisons du Mail. Le ciel est plus degage que dans
la vue precedente, les pres et les arbres plus verts. On connait plusieurs gravures de

Gardelle (ou gravees d'apres lui) qui representent le meme site; elles portent en

general la legende « en venant de Lanci» ou « du cote de Lanci», par quoi il faut
entendre l'actuel Petit-Lancy, car la vue du Grand-Lancy est toute differente.
Grace ä la carte de Micheli du Crestx, dressee en 1730, nous avons pu situer l'endroit
ou s'etait etabli le peintre et qui doit correspondre au haut de la rampe Quidort,
les bätiments de ferme et le chemin qui y aboutit dans le second plan de notre tableau,
entre l'Aire et l'Arve, etant exactement releves au lieu dit les Vernets.

164. Vue prise d'une maison de la rue de l'Eveche, au-dessus de l'eglise de la

Madeleine, qui figure au centre, avec les maisons des Rues-Basses, le port et les rives

en amont. Ciel vaporeux, verdures claires qui contrastent avec les toits de tuile
brune du premier plan.

165 (pi. II). La ville vue du levant. Au premier plan, un grand arbre, vignes et

vendangeurs. Sur le lac, barques pavoisees dont quelques-unes avaient disparu
sous des repeints. Le ciel est clair, egaye par des brumes legeres, et tout le paysage
est plus anime que les precedents, notamment par le groupe de personnages, ou

une casaque rouge jette une note vive et inattendue dans ces toiles de coloris

assez uniforme.
*

* *

Si la restauration de M. Castres a redonne ä ces vues leur fraicheur premiere,

eile nous a permis aussi de fixer avec plus de certitude certains points de leur histoire.

Sur l'envers de l'ancienne toile du n° 163 (Lancy) on a retrouve la date de 1715;

1 L'original se trouve ä la Bibliotheque publique et a ete reproduit en 1925.
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mieux encore, la mention suivante, oü Ton reconnait l'ecriture anglaise cles inscriptions

qui figurent frequemment derriere les portraits de Robert Gardelle, a ete relevee

au revers de l'ancienne toile du n° 165 (Frontenex): « Vüe de Geneve depuis la maison

de Mr Saladin ä Frontenay, p. par R. Gardelle en 1719 ». Cette date et le point de

vue choisi sont confirmes d'autre part par le Registre du Gonseil qui relate ä la date

du 25 janvier 1719 la presentation du tableau en specifiant le nom du destinataire:
« Mr le Premier a dit que Sr [en blanc] Gardelle, peintre de cette ville, lui avoit fait
voir une veue de notre ville et paysage voisin ä la regarder des Frontenex qu'il a

peinte pour le Sr J. A. Arlaud, peintre etabli ä Paris, auquel il se propose de l'en-

voyer... apres quoy le d[it] Sr Gardelle est entre et a mis son d[it] tableau en veue... »x

Ces deux dates etant assurees il n'y a pas de raison de penser que les autres vues ne

sont pas de la meme epoque, d'autant qu'elles paraissent avoir ete faites toutes
ensemble, pour rappeler au peintre du Regent les horizons de la ville natale ä laquelle
il etait reste tres attache. L'attribution traditionnelle de la Ribliotheque, exprimee
jusqu'ici en termes prudents 2, est completee et precisee tant par le Registre du
Conseil que par la signature de l'artiste. II est vrai que cette preuve n'est administree

que pour Fun de ces paysages, mais il parait oiseux de refuser ä Robert Gardelle
la paternite des trois autres, qui en sont inseparables comme sujet, style et destination.

Et cependant l'exeeution de ces vues souleve encore une question qui n'est pas
sans importance. On s'en souvient, le testament d'Arlaud ne nomme pas expresse-
ment Gardelle. Cette omission a de quoi surprendre dans un document aussi detaille
et nous ne pretendons pas l'expliquer. Mais la mention relative ä ce don, loin d'etre
contradictoire avec les constatations precedentes, pourrait au contraire nous eclairer,
en meme temps qu'un examen attentif des vues elles-memes. Si «la disposition des

objets en a este faite sur les lieux», c'est la part de Gardelle. La silhouette de la ville,
les bätiments et la forme des remparts, les champs et les pres 3, la structure si carac-
teristique du Saleve (vue de Chatelaine) sont indiques avec une conscience et un
amour du detail qui denotent un observateur parfaitement familiarise avec la
configuration du terrain. En revanche le decor du premier plan, dans les vues du
Petit-Laney et de Chatelaine notamment, paraissent d'un autre pinceau, temoignent
cl'un certain talent et ne ressemblent en rien aux personnages naivement places
des estampes de Gardelle. Ainsi se justifierait la seconde phrase du testament
d'Arlaud: «et tout l'ouvrage retouche et acheve par des peintres paysagistes ä

1 R. C. 218, p. 64. Ce passage, ainsi que d'autres relatifs aux Gardelle, est releve dans les
notes de Th. Dufour (ms. Th. D., 9, Artistes genevois, aux Archives d'Etat).

2 Le catalogue de 1874 (p. 39) mentionne les quatre vues comme etant l'oeuvre des freres
Gardelle, celui de 1912 (p. 11) indique Gardelle comme peintre, sans prenom. Le Dictionnaire des
artistes suisses, dans 1'article Robert Gardelle, les attribuait dejä a cet artiste.

3 On les retrouve tels quels dans la carte de Micheli du Crest.
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Paris», qui pourrait fort bien s'appliquer aussi aux ciels brosses avec maitrise et
non sans grandeur. On nous objectera peut-etre la presentation au Conseil qui exclut
l'idee d'un tableau inacheve. Mais rien n'empeche d'admettre que Gardelle ait tenu
son premier plan dans une teinte neutre, en y supprimant tout accessoire, et que cette
partie ait ete terminee plus tard a Paris. Par ailleurs le fait d'une collaboration
satisferait ceux qui ne pensent pas que Garde!le, connu surtout comme portraitiste,
füt capable de peindre un paysage de grande envergure.

Quoi qu'il en soit, les vues de Gardelle offrent un interet iconographique et

historique incontestable, abstraction faite de leurs qualites artistiques. Elles fixent
l'image de notre cite et de son cadre dans le premier quart du XVIIIe siecle; elles

font comprendre l'enthousiasme des voyageurs pour la situation de Geneve, ou

une campagne ä la fois agreste et elegante unissait harmonieusement ä l'entourage
des montagnes et du lac la masse etagee de la ville, de ses remparts et de ses bastions;
elles rappellent enfin une epoque heureuse oü l'ignorance des hommes et la negligence
des edilites n'avaient point encore deshonore ses abords.
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